
	
	
	

Le	«	dialogue	participatif	»	à	France	3	Bretagne,		
c’est	la	roue	du	hamster	pour	occuper	la	plèbe	

	
	
	
Après	avoir	sollicité	la	parole	des	salariés	à	travers	des	ateliers	«	participatifs	»,	la	direction	de	
France	3	Bretagne	choisit	de	tourner	le	dos	à	leurs	préconisations.	
	
Ainsi	elle	annonce	la	suppression	de	l’édition	locale	de	France	3	Iroise	à	partir	de	janvier,	
alors	même	que	l’atelier	«	proximité	»	avait	demandé	son	maintien.	
	
Droit	dans	ses	bottes	le	directeur	régional	affirme	qu’il	faut	être	«	responsable	»,	qu’il	faut	
sauver	la	télé,	que	les	salariés	de	Brest	ne	peuvent	pas	s’enfermer	dans	leur	«	ghetto	de	7	
minutes	».	
	
Mais	alors,	à	quoi	ont	servi	les	groupes	de	travail	?	A	orchestrer	une	décision	prise	de	longue	
date,	 visant	 à	 démanteler	 les	 locales	 du	 réseau	 une	 à	 une.	 «	 Invisibles	 de	 toute	 façon	 »,	
rétorque	 le	directeur	régional.	Et	pour	cause,	puisque	 les	 investissements	n’ont	 jamais	été	
faits	pour	qu’Iroise	et	ses	consœurs	soient	présentes	sur	 les	box.	Qui	veut	tuer	son	chien,	
l’accuse	d’avoir	la	rage.	
	
Pourtant	en	CE,	M.	Le	Guennec	assurait,	des	trémolos	dans	la	voix,	que	le	projet	ne	se	ferait	
pas	–	promis	juré	–	sans	les	salariés.	
	
C’est	déloyal	et	dévastateur.	Les	salariés	ont	fait	confiance	à	la	démarche,	ils	se	sont	investis.	
Leur	déception	et	le	sentiment	de	trahison	seront	à	la	hauteur	de	leur	engagement.		
	
Loin	de	restaurer	la	confiance,	le	procédé	a	abîmé	durablement	la	méthode	participative	et	
le	dialogue	social	à	France	3	Bretagne.	
	
	
	

Rennes	et	Brest,	le	11	septembre	2017	
	


